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Cotiella (Aragon) du 1° au 4 novembre 2001 

Max GIRAUD 

  

Pour ce long week-end de la Toussaint 2001 le CAF Turbo Béarn avait décidé de rendre visite aux 
montagnes espagnoles aragonaises, en l’occurrence le Massif du COTIELLA. Contrairement à l’an 
dernier la météo s’annonçait favorable et le beau temps à bien été au rendez-vous. Nous avons 
été de 9 à 17 selon les journées. Les activités se sont réparties entre la randonnée alpine, le VTT, 
le parapente et le tourisme sportif, ce qui montre l’éclectisme du club. Jean-François ANDRADES 
a organisé la logistique, Max GIRAUD a assuré les courses de randonnées, Jean-Pierre 
COURTET celles de VTT.. et le Président Jacques PIGNAT a veillé à la bonne harmonie de 
l’ensemble. Satisfecit aussi sur le choix de l’hébergement, l’Albergue Borda Miguela de 
SARAVILLO avec leurs sympathiques et serviables tenanciers. 

COMODOTO(2361m) 

Départ de Pau jeudi 1er pour l’Espagne. Nous avons programmé un petit circuit au COMODOTO, 
un beau belvédère que nous aurons largement le temps de gravir avant de nous rendre à notre 
hébergement. Route tranquille à 10, répartis dans quatre voitures, qui nous font parvenir -via 
PARZAN et CHISAGÜES- à la cote 1820m sur la piste du CAMINO DE LIENA. Le tronçon terminal 
de la piste s’est fortement dégradé depuis septembre 1996, date de notre dernière venue en ces 
lieux. Voilà pourquoi nous ne sommes pas parvenus au lacet caractéristique, cote 1940m. Peu 
importe, il fait un temps magnifique, c’est l’heure du déjeuner… nous ne tergiversons pas ! Les 
agapes terminées démarrage à 12h45’. Il y a 6 postulants pour la traversée du COMODOTO, 2 
"vététistes" et 2 randonneuses qui vont rejoindre CHISAGÜES et la bifurcation de PARZAN. Nous 
suivons quant à nous les marques du GR11 qui nous font traverser sur la rive droite du RIO REAL 
puis remonter le cours du BARRANCO LAS CORONETAS jusqu’au col anonyme coté 2159m. 
Nous laissons là le GR11 filer au nord-ouest tandis que, sur de belles prairies, nous reprenons la 
montée, vers l’est maintenant. Le COMODOTO est tout près, nous décidons d’y monter 
directement par sa facile arête sud-ouest. Sommet à 14h15’. Panorama de toute beauté sur tous 
les sommets du versant Sud de la VALLE DE PINETA : MONT PERDU, SOUM DE RAMOND, 
PUNTA DE LAS OLAS, COLLADO DE AÑISCLO, LA SUCA, LAS TRES MARIAS, etc. Notre 
ravissement terminé nous commençons la descente vers le sud-est en utilisant de faciles gradins 
caillouteux. A la RALLA DE COSTADUÉ, vers 2000m, nous trouvons facilement l’amorce du 
sentier qui part à flanc vers le nord-ouest. Bien tracé, il va nous ramener sans problème vers le 
point de départ. De nombreux rosés des prés ne nous laissent pas indifférents et nous prenons le 
temps de faire une jolie cueillette de ces champignons qui finiront ce soir dans nos assiettes ! 
Retour aux voitures à 16h ; fin du circuit. 

Passage à BIELSA pour les petites emplettes habituelles : alimentation, cartes, devises… Nous y 
retrouvons Jean-François et Marina qui viennent d’arriver. Fin de la route à l’Albergue Borda 
Miguela. Bon accueil des aubergistes, de Jean-Pierre COURTÉ et Brigitte DU MESNIL, fervents 
"vététistes" arrivés hier. Nous attendons encore Jean-Jacques DUMAS, boulot oblige ! En 
définitive, une bonne première journée. 

PEÑA DE LAS ONCE (2650m)  

Vendredi, petit déjeuner à 8h et départ de l’Albergue pour la piste du COLLADO DE IBÓN. Nous 
stoppons les voitures, cote 1910m, près du REFUGIO DE LAVASAR. Nous sommes 10 
aujourd’hui à effectuer la randonnée prévue à la PEÑA DE LAS ONCE. Il est 9h50’ lorsque notre 
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petite troupe démarre sur un étroit sentier qui descend vers le BARRANCO DEL IBÓN. Ce n’est 
pas le meilleur chemin, nous nous en apercevrons au retour. En effet, après une courte 
progression en forêt, de nombreux cairns nous font traverser un pierrier assez désagréable. Ce 
passage, peu long heureusement, nous fait vite aboutir dans le thalweg du barranco (1860m), à 
sec en cette saison d’automne. Un sentier balisé se présente, il se dirige vers l’IBÓN DE PLAN, 
alias la BASA DE LA MORA. La marche est maintenant très agréable tantôt sur des prairies, tantôt 
sous le couvert de petits bois de pins. Depuis une vaste clairière nous pouvons apercevoir vers le 
nord-est la longue crête qui s’étend de la PEÑA DEL MEDIODIA à la PEÑA DE LAS ONCE. C’est 
le grand beau, il n’y a ni neige, ni glace, les conditions sont parfaites. Après examen, la décision 
est prise de monter directement à la PEÑA DEL MEDIODIA pour réaliser une jolie boucle en 
faisant la traversée de la PEÑA DE LAS ONCE. Nous quittons donc le sentier balisé pour nous 
élever vers l’extrémité Nord de la crête, sur des terrains qui deviennent pentus. Il y a de nombreux 
cheminements qui permettent de surmonter la zone boisée. Chacun progresse selon son 
inspiration mais nous nous retrouvons en terrain découvert, tous regroupés pour attaquer la partie 
caillouteuse qui mène à la crête sommitale. Une courte barre rocheuse raide mais facile demande 
quelque attention afin de ne pas faire partir des pierres sur les voisins ! L’obstacle franchi, c’est 
l’arrivée sur la crête puis à la PEÑA DEL MEDIODIA (2427m). Il est 11h40’, la vue est splendide. À 
nos pieds, la vallée du RIO CINQUETA avec PLAN et ses villages satellites. Vers l’est, le COL DE 
SAHÚN et un peu plus loin le TOZAL DE BOX. Au nord c’est le déploiement des principaux 
sommets de la chaîne frontière et de son voisinage, PUNTA SUELZA, SCHRADER ou GRAND 
BACHIMALE, ERISTE, POSETS et MALADETA pour ne citer que les principaux. Quel spectacle ! 
Mais un petit vent glacial ne nous incite pas à séjourner ici. Nous décidons rapidement de 
reprendre la marche pour nous réchauffer, quant au casse-croûte nous verrons plus tard. Beau 
cheminement sur la facile crête qui va nous mener au second pic du jour. C’est la PEÑA DE LAS 
ONCE dont l’aspect rébarbatif de sa face Nord en inquiète certains. Mais un bon sentier nous y 
mène tous sans aucune difficulté. À 13h c’est fini, nous foulons la cime. C’est sensiblement le 
même panorama que pour le MEDIODIA, avec le même petit vent frisquet ! Cette fois nous 
cherchons et trouvons un endroit assez abrité pour déjeuner, une trentaine de mètres sous le 
sommet. Casse-croûte convivial et fort bien arrosé qui nous réchauffe tout à fait ! Nous avons 
décidé de prolonger la course de crête vers le sud-est afin de jouir encore un peu des paysages 
"sublimes" qui nous entourent. Passage à la "pointe 2563m" puis à la PUNTA BAJA (2559m). D’ici 
nous pouvons enfin voir le REFUGIO DE ARMEÑA et une partie du CIRCO DE ARMEÑA. 
Descente franche vers le sud puis l’ouest afin de rejoindre le COLLADO DEL IBÓN (2345m). Un 
bon sentier nous ramène vers notre point de départ. Dernière pause au soleil dans une clairière 
bien abritée. Il est 15h15’, la température est enfin agréable et nous avons bien du mal à quitter 
ces lieux enchanteurs pour nous plonger dans l’ombre qui peu à peu prend possession des 
environs. Retour rapide au "thalweg 1860m" du BARRANCO DEL IBÓN. Cette fois nous suivons 
un très bon sentier, bien balisé, qui nous remonte directement au REFUGIO DE LAVASAR et aux 
voitures. Fin de cette superbe journée à 16h20’. 

COTIELLA (2912m)  

Samedi, départ matinal car la course est longue. Nous ne sommes que cinq pour la belle 
"bambée" qui nous attend. Montée par la piste au virage en épingle à cheveux -cote 1900m- juste 
avant le COLLADO DE IBÓN. Départ pédestre à 8h15’ sur une piste désaffectée qu’on quitte vers 
2000m pour rejoindre le pied du PICO LAVASAR. Remontée d’un long vallon vers les belles 
AGUJAS DE LAVASAR. Passage à l’IBONET (2380m) dont la surface est déjà prise par la glace. 
Le thalweg continue, toujours dans la même direction. Franchissement d’un petit col anonyme et 
arrivée vers 2500m dans un paysage très ouvert. En face nous distinguons très bien le COLLADO 
DE RIBERETA (2610m). C’est le passage clé de la course, son accès est enneigé et pour y 
parvenir nous serons obligés de mettre les crampons pour plus de sécurité. Il faudra même 
assurer à la corde la fin de la montée pour les participants qui n’avaient pas leurs crampons. A 
11h30’ c’est fait, nous y sommes tous. Le plateau des sorcières -ERETA DE LAS BRUJAS- est à 
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nos pieds, il faut y descendre et le traverser vers le sud. Reprise de la marche après un court arrêt 
et point bas vers 2420m… ce qui nous obligera à effectuer une remontée de 190m au retour. 
Progression vers LA COLLADETA (2705m), en évitant avec plus ou moins de bonheur les creux et 
les bosses de ce terrain calcaire fort tourmenté. Heureusement l’itinéraire est bien cairné ce qui 
facilite les choses. Dernière montée dans la face Ouest par des pentes régulières mais assez 
raides et qui semblent interminables. Nous atteignons enfin l’arête Sud-Ouest, à proximité du 
sommet. Quelques minutes plus tard nous y sommes tous réunis, les arrivées se succédant de 
13h à 13h15’. Nous sommes seuls mais peu après un groupe de Français arrive à son tour. Le 
temps est beau mais un ciel légèrement brumeux vient atténuer la vision des lointains ; dommage ! 
Les nécessités de l’horaire -les journées sont courtes- ne nous permettent pas de prolonger le 
casse-croûte au-delà du raisonnable et nous attaquons la descente vers 13h45’. La journée de 
pousse-cailloux reprend donc. La descente est rapide, la remontée au COLLADO DE RIBERETA 
l’est beaucoup moins avec la fatigue qui commence à se faire sentir. A 15h15’ nous y sommes à 
nouveau. Derechef crampons et corde pour la descente du versant Nord-Est. Ceci fait, il nous 
reste encore une longue descente dans les cailloux en suivant l’itinéraire de montée. L’heure 
tourne, le soleil disparaît, le crépuscule arrive, nous atteignons enfin les voitures à 18h, en même 
temps que la fin du jour ; bien visé ! Nous dormirons bien ce soir dans le confort de l’Albergue et 
après un excellent repas. 

PICO DE CHIA (2517m)  

Pour ce dimanche nous avons prévu une course courte. Le grand beau temps continue et nos 
effectifs sont en augmentation avec 9 participants contre 5 hier. De SARAVILLO nous rejoignons 
PLAN pour prendre la longue piste du COL DE SAHÚN. Nous stoppons les véhicules au CERRO 
MARRADETAS, une épaule située à 2030m, au voisinage du REFUGIO MARRADETAS. Las, peu 
après notre arrivée un pneu de voiture lâche brutalement son air. Après quelques hésitations nous 
décidons de changer la roue avant de commencer la course, ce qui explique notre départ tardif à 
10h20’. Nous suivons une large piste caillouteuse qui monte sur le flanc Sud du TOZAL DEL 
BOSC. Elle se transforme vite en plusieurs sentiers plus ou moins parallèles fréquentés autant par 
les troupeaux que par les humains. Nous atteignons ainsi le large col qui relie le TOZAL DEL 
BOSC -derrière nous- au CASANIA (2375m), vers lequel il faut monter. La progression sur la crête 
est facile et agréable, avec une vue splendide, à gauche sur la vallée de Benasque et la 
MALADETA, à droite sur le Massif du COTIELLA. Du CASANIA nous voyons très bien le PICO DE 
CHIA. Nous en sommes séparés par une petite descente, peu prononcée, mais l’accès au sommet 
paraît rébarbatif. Il y a sans doute un cheminement mais on a du mal à le distinguer. Quelques 
hésitations dans le groupe mais finalement nous y monterons tous, sauf Jean-Noël qui préfère une 
descente en parapente. À ce propos nous apprendrons au retour qu’il a pu réaliser un très beau 
vol d’une demi-heure à sa grande satisfaction. La montée au premier sommet, matérialisé par un 
bâton, est effectivement bien cairnée mais il faut quand même, de temps à autre, poser les mains 
sur le rocher. Au-delà, le vrai sommet peut s’atteindre mais nécessite une escalade peu difficile -
niveau I/II- d’une demi-heure environ. Ces exercices terminés nous rejoignons le pied des pentes 
raides où nous avions laissé nos sacs pour notre rituel casse-croûte. Après cela, retour tranquille 
aux voitures, atteintes à 14h50’. 

Reprise de la piste, récupération de Jean-Noël à PLAN, long arrêt à Bielsa pour la réparation du 
pneu crevé. Nous en profitons pour y prendre un dernier "pot convivial" et y faire la dislocation. 
Retour en France sans problème, tous satisfaits par ce séjour placé sous le signe du beau temps 
et de la bonne humeur. 

************** 
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Données techniques des courses effectuées  

Date Titre de la course Altitude 
Max Montées  Descentes Durée 

totale 
01.11.01 COMODOTO (2361m) 2361m 591m 591m 3h15 
02.11.01 PEÑA DE LAS ONCE (2650m) 2650m 934m 934m 6h30 
03.11.01 COTIELLA (2912m) 2912m 1492m 1492m 9h45 
04.11.01 PICO DE CHIA (2517m) 2517m 687m 687m 4h30 
Totaux      3704m 3704m 24h00 

Max, le 13 novembre 2001  

  

  

 

 


